
UNE DÉCLARATION DU P.C.F. 
LE Bureau Politique du Parti Communiste s'est réuni le 

25 mai afin d'apprécier les derniers développements du 
puissant ~ouvement populaire en cours et l'allocution du 
président de la République. 

Le Bureau Politique considère l'ouverture des négocia• 
lions entre les centrales syndicales, le Conseil national du 
patronat français et le gouvernement com~ un premier ré· 
sultat de la i:ve en a ée et menée sans d falùance ar neuf 
l s e trava· eurs. ~reve ont la vigueur et a co es on 
s;;-sonf ex nmêes daris les grandes manifestations or anisées 
v n e ar ans a reg on parisienne et ans le 
pays ou entier. li réaf rme a s -dîifitësans réserve du 
Parti Communiste avec les ouvriers et les paysans, avec les 
travailleurs manuels et intellectuels en lutte pour l'augmen• 
tation des salaires et la réduction du temps de travail, pour , 
l'abrogation des ordonnances antisociales et le plein emploi, 
pour les revendications de la paysannerie laborieuse, pour 
une profonde réforme démocratique de l'Université. Les éom• 
munlstes font et feront tout ce qui dépend d'eux pour que 
ces exigences léiptimes soient satisfaites sans délai. 

LE Hureau Politique constate que de Gaulle, dans son allo-
cution, a éludé ces problèmes urgents et qu'il s'évertue 

à retarder la fin de son pouvoit· usé et branlant en recourant 
au référendum. Pour le chef de l'Etat, il s'agit d'essayer d'ob• 
tenir une majorité de « oui • e.n soumettant une question 
ambiguë au suffrage universel, puis d'interpréter le vote 
comme une approbation de sa politique rétrograde. Le Parti 
Communiste Français appelle les Français et les Françaises 
à se prononcer contre cette opération plébiscitaire, à dire 
« non » au référendum, à condamner Je pouvoir gaulliste 
malfaisant qui n'a que trop duré. 

EN ce moment de crise profonde du régime de pouvoir 
personnel, le Bureau Politique souligne que les forma­

tions qui se réclament de la classe ouvrière et de la démo­
cratie ont pour devoir d'élaborer, sans plus de t~versa­
tlons, le programme commun qu'il leur aiwartiendra ~pll­
quer ensemble après l'éiimlnatlon du système gaulliste. 'en­
tente sur un programme anllmonopoltstt!,ïmrdïër;b.ovateur, 
pouvant ouvrir la voie au socialisme, éclairera le peuple de 
France sur les lendemains et luj...fnculquei:a..Ja.,c;onfiance . ..et . 
l'élan nécessaires à sa victoire.''L'absence: d'une ltèlle entente 
contribue à la survie du pouvoir actuel. Les travàilleurs de­
mandent que cette regrettable ca'.renile prenne lin. C'est pour• 
quoi le Bureau Politique propo!.i que rencouu:e.. immédiate 
entre le Parti Communiste, la F.G,D.'S. eti fes-,él?11hales sylldi• 
cales en vue de l'élaboration èt l'àdoption- t:aii'ldes du pro­
gramme, ce qui donnerait son pl~t sens; dè'•surcroît, au mot 
d'ordre de dissolution de l'Assemblée Natiàiµle et de nou-
velles élections. : ' • •. ~ 

IJE Bureau Politique constate avec satisfaction que la classe 
ouvrière, forte de sa conscience politique et de son orga­

nisation, a su déjouer toutes les provocations. Il appelle les 
étudiants et les enseignants à conjuguer leur action pour la 
réforme démocratique de l'Université, pour leurs intérêts 
légitimes et pour un indispensable changement politique, 
avec la luue de la classe ouvrière. Il appelle les tWi;'l~urs 
à renforcer jusqu'à la victoire leur action pour les ev n ica• 
tions et pom· une démocratie authentique. 

11 appetfe â multapher partottt les t:umltés d'action pour 
un gouvernement populaire et d'union démocratique. 

LE BUREAU POLITIQUE 
DU PARTI COMMUNISTE FRANÇAIS 

Paris, le 25 mai 1968, 18 h. 30. 




